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ROUBAIX 
■^ie»- 

DU BATJ/HEJST 
Dix mille ouvriers cesseront 

le travail ce matin » ■ ■ ■ 
» ■ 

DEVANT L'INTRANSIGEANCE  PATRONALE. 
LES OUVRIERS DU BATIMENT DE ROU- 
BALX TOURCOING ET HALLUIN ONT DE- 

/   CIDE  UNE  IMPORTANTE  DEMONSTRA- 
TION. 

I."* ouvriers revendiquent le droit de vivre. 
Lu prix des denrées augmenta sans cesse 

I-n « vie chère. », pénible pour tous, 'devient, 
pour la plupart des travailleurs, la •< vie impos- 
sible ». . 
•_Scj trouve-l-il éneore des tiens qui en doutent ? 
.\oh, sans doute. Mais il en est trop qui teignent 
encore de n'ea rien croire, et dont légoïsme to- 
Jf*e que l'ouvrier, et sa femme, et ses mioches, 
nient faim, faute d'un salaire suffisant, pourvu 
que « le droit au commerce » soit, non seule- 
ment toléré, ce dopt on se passe, mais officielle- 
ment reconnu, i 

Le priTf de la vie r. quadruplé, depuis cinq 
uns. L>;tes-moi quel est l'ouvrier dont le salaire 
ton quadruplé ?. 

Les patrons, arguant eux-mêmes de la charte 
oe la vie, en font remanier la cause aux e\-i- 
^■enees de leurs ouvriers. Dites-moi, les mercari- 
lis sont-ils parmi les travailleurs, ou bien chez 
les capitalistes 7 

Notre ami Harpaavs, dans l'intéressant rapport 
~ ir l'action syndicale que nous avons publié 
lier, rappelait tes difficultés rencontrées devant 

.'■ patronat lorsquil s'agit, an lendemain de 1 ar- 
mistice, d'établir uri tarif de salaires en rapport 
avec les nécessités de l'heure 

Depuis sette époque, le prix de la vie. con- 
trairement aux promesses d'un gouvernement 
fort du travail des travailleurs, n'a fait qu'aug- 
menter çur les rayons divers du trafic commer- 
çai. Les salariés du Bâtiment, s'ils ont pris, par- 
fois..^habitude de se faire iiver. au cours des 
dernières glorieuses années, n'ont pu encore sa 
résoudre a celle de, mourir de faim. C'est pour- 
quoi, voici deux mois, ils en furent réduits a de- 
mander à leurs patrons une nouvelle augmenta- 
tion. 

Le 28 août, leur Syndicat transmcllait au Syn- 
dicat patronal leurs revendications. Ces rev'en- 
dieéffbns, qui n'ont pas change depuis, sont les 
suivantes  ,      I * 

1. Salaire horaire de 2.25 pour les ouvriers 
quaiifié-s, et de 1.95 pour les manoeuvres : 

2: Observation rigoureuse de la journée de huit 
heures de travail : - 

3. Indemnité fixe de déplacement pour les ou- 
vriers travaillant à plus de trois kilomètres de 
pur domicile ; . 

*. Emploi exclusif d'ouvriers syndiques. 
Le Syndicat patronal répondit à la démarcha 

lu Syndicat ouvrier par la promesse ^qu'une en- 
trevue aurait lieu à bref déiai entre employeurs 
»t employés, où seraient discutées les proposi- 
tions faites. Quinze jours plus tard, ne recevant 
meuna réponse, le citoyen Harpagès. secrétaire 
syndical du Bâtiment de Roubaix, adressa une 
nouvelle requête aux personnages compétents, 

-f* Congrès des Entrepreneurs de Bâtiment avait 
lieu à ce moment et 'motivait l'absence de plu- 
sieurs d'entre eux jusqu'au 22 août, mais réponse 
fut à nouveau promise, et fixée au 25. A cette 
flate. rien ne vint encore. 11 fallut un nouvel 
lppel du secrétaire pour qu'une lettre fut adres- 
sée le 27 août,-, au nom des Syndicats généraux 
les Entrepreneurs de Bâtiment de Roubaix, 
Tourcoing, et leurs cantons. 

LES PATRONS REPONDENT 
Le rédacteur de cette lettre, qui rx vêle de très 

réelles qualités d'humoriste, rappelle que. aux 
fermes de la convention du G juin, une révision 
ries saiaires pourra se faire « dès que la vie de- 
viendra moins chère ou plus chère ». Naturelle- 
ment, il îaifr valoir que le prix de la vie a « oui-" 
ciellement » diminué 'qui pourrait en douter !) 
mais s'empresse néanmoins d'admettre que ces 
prix ne sont, sans doute, que « théoriques ». 
puisque (c'est lui qui parle; U y a. augmentation 
le 'prix marquée pour plusie-wrs articles Tndis* 
^ensables. Mais, enfin, d'autres ont diminué. En 
avisant la moyenne, on peut admettre que, tout 
compte fait, le prix de la vie est sensiblement 
le même que trois mois auparavant. 

Sans vouloir jouer à l'arisfarqne, on pourrait * 
ee permettre d'émettre cet avis que le procédé de.' 
la moyenne   est,   lui  aussi,   un  tout  petit  peu: 
!» théorique » ; — et p3s prat'que du tout.- 
' La preuve, c'est que la propoosition jcV'arbitrage 
ministériel par quoi se termine ladite lettre invo- 
mie  uniquement la   nécessité  pour  les   patrons 

. k de sauvegarder les intérêts des industriels du 
Nord qui sont leurs clients ». 

LES OUVRIERS AUSSI 
A cette lettre, datée du 27 septembre, répondi- 

cnt. le 2§, les secrétaires des Syndicats ouvriers 
te Ràunoîx. Tourcoing et Halluin. Le3 argu-, 
rients contradictoires des patrons y sont réfutés 
(ans une lettre, où l'esprit gaulois montre te 
jout de l'oreille. Le dernier alinéa est même tout 
i fait délicieux   Oyez plutôt : 

« Le deuxième point, dit cette lettre, en faisant 
allusion a la lettre patronale, vise 1 arb trage 
ministériel. Vraiment, vous avez tort de chausser 
vos bottes de sept lieues pour de si modiques 
revendications. Déranger un ministre,, d'abîc ! 
Vous allez fort ! Nous regrettons surtout que 
TOUS aviez oublié de nous demander notre avis 
*n l'occurènce. Croyez-vous qu'il soit possible Hê 
prendre jugement entre deux parties si l'une de 
ces deux parties est prise à la gorge, comme çn, 
sans crier gare ? Nous pourrions tirer notre révé- 
rence à Son Excellence le Ministre. Nous pr. fe- 
rons .vous dire d'avance que voîis pouvez aller 
vous faire arbitrer où bon vous semblera. Nous, 
représentants de la volonté ouvrière, nous main-,! 
tenons et nous maintiendrons nos' revendica- 
tions jusqu'à  complète satisfaction ». 

Les Secrétaires  : 
LAURIDAX,  cVHalluin  —  PACQUET.   de 

Tourcoing — HARPAGES,- de Roubaix. 

crétaires. on ajourna encore la cessation du tra- 
vail, préconisée par divers camarades. 

LES OUVRIERS DECIDENT D'AGIR 
Le 7 octobre était attendu avec impatience, lî 

passa sans nouvelles. Le 8, même silence. Le 
jeudi !), à sept heures et demie du soir, les trois 
Bourses du Travail réunissaient lousj les adhé- 
rente, au Bâtiment. Celle de Roubaix lut trop 
petite, pour l'afflnence des syndiqués. On dut 
taire la i^union dans la salle des fêtes de la 
Coopérative « La l'aix ». La discussion fut lon- 
gue. Tourcoing et Halluin décidèrent de donner 
lin dernier délai, remettant à lundi 11 la grève' 
générale du Bâtiment. A BoubaLx. selon l'avis du 
citoyen Vanleyn.seeie, délégué régional] de la Fé-. 
dérôUo'i du Battaient, et Harpagès. ; secrétaire 
syndical, on se mit d'accord sur la; nécessité 
d'une tlémons Ira lion ne 2i heures, également 
fixée au lundi 14. après laquelle on envisagerait 
la grè-.e générale, si, le li. suprême délai, les 
patrons manquaient, une fois de plus, à leur 
parole. 

LE  PATRONAT   S'AGITE 1 
Le lendemain,  vendredi,  les   patrons, se réu» 

dirent à Tourcoing.   Après  leur réunion, ils de- 
mandèrent   une   entrevue   au   Syndicat   ouvrier. 

u ejalreyue eut lie.u samedi "entre   trois  délé 
guey du patronat, trois délégués du salariat, et 
un délégué du ministère, venu spécialement de 
Paris. Aucune solution franche n'étant intervenu 
rien   frlesi  modifié à   l'ordre  de  grève,] 

LA   DEMONSTRATION 
L "s ouvriers du Bâtiment de la région ?e réu- 

niront,] ce malin, lundi, ^ la Bourse, à laquelle 
ils son! affiliés. De là, ils se dirigeront [en grou- 
pes à la rencontre l'un de. l'autre. La: jonction 
aura lieu sur la limite des deux villes Roubaix- 
Tourcoing. Là, un meeting aura lieu enjp'ein air 
Plusieurs orateurs parleront. Us rendront comp- 
ta des dernières démarches, ef discuteront' l'ac- 
tion à mener. 
LA   SOLUTION  DU   CONFLIT 

EST-ELLE   PROCHE 
Déjà,| nous croyons savoir que certains pa- 

trons seraient décidés à accorder satisfaction à 
leurs cibllaborateurs mauuals. Le Gouvernement 
dont ils! avaient sollicité l'intervention, de parait 
donc pis .avoir approuvé   leur  intransigeance... 

D'autre part, la- Commission mixte départe- 
mentale; du Bâtiment devant se réunir à Lille de- 
main mardi, ih; se peut que tes ouvriers des trois 
villes décident d'attendre les résolutims quij 
seront prises à la fin de cette- réunion', et ajour- 
neront à nouveau ia grève. 

Il est! à soitturte" Que le patronat se décida 
à reconnaître le bieurfondé dos revendication qui 
lui sont] soumises depuis deux mois. Us éviteront 
ainsi un arrêt du travail dont les conséquences 
pourraient être gravé*, et dont ils doivent crain- 
dre d assumer la  responsabilité. 

Roger LUTIGNEAtx. 

J^a Vie Ouvrière 
r    A ROUHAIX 

SYNDICAT 0FVB1ER 
« UNION  DE LA METALLURGIE » 

T«e ouvriers syndiqués sont priés d'assister aux 
réunions corporatives qui auront lieu dans l'ordi» 
suivant : 

Mardi 14 octobre, à S heures 30 du *oir : Ouvriers 
chaudronniers (fer et cuivre), semirters, tôliers, 
tuyauteurs,  monteurs de chaattage cetttral. 

Mercredi 15, à e heure* 3ê du soir : Ouvries mé- 
caniciens, ajusteurs, tourneurs, fraiseurs, déeoiie- 
teurs,  perceurs,  frappeurs,  er,  forgerons.   . 

Jeudi 16, à 8 heures 30 du soir : Ouvriers de "sou- 
cterie, monteurs, nettoyeurs Iwn-beiiavs, sableurs, mo_ 
deleurs. 

Ordre du jour : Elaboration des nouveaux sa- 
laires. 

Vu l'importance de ces réunions, nous prions les 
camarades de bien vouloir se nwmir de leur caite 
coniédérate. 

A LILLE 

sctix, dans la graaide salle de la Bourse du Travail. 
Les délégués Kimlroot conrrrte des résultats otote- 

nma  â  la Commission  mixte. 
Il est du devoir de tous d'assister à cette intéres- 

sante réunion, où des décisions d'une extrême im- 
portances peuvent être priseis, si toutefois MM. les 
Patrons ne croyaient pas devoir faire droit aux' 
légitimes revendications présentées par le Syndicat. 

Les délégués sa .réuniront au siège, 93, rue de 
Paris, dimanche â 4 heures. 

Le   Secrétaire-adjoint   de   l'Union   de 
l'Alimentation : VALECAMP. 

MARDI 

Peur fêter l'Anniversaire 
de la Délivrance 

La Fr^ierneKo des Combattants roubaisiens or- 
gariise, pour dimanche proctiain, a Ifoccasion 
des fètek de. la Délivrance, un concours de déco- 
rations et illuminations des maisons et une 
retraite    aux flambeaux. 

A ta suite de ces divertissements, des prix 
seront distribués aux personnes ou aux sociétés 
qui y auront le plus brillamment participé. 

Voici  la nomenclature des prix  : 
Concours de décorations et illuminations :. 

15 pri*c : i:.0 fr.. 100 fr., r.0 fr., 2 dé 33 fi., 
3 de 20 r., i de 15 fr.. 3 de 10 fr. Valeur totale: : 
500   francs. 

Retraite aux flambeaux : 3i prix : 100 fr.. 15 
fiv, fi de 10 fr., et 17 de b fr. Valeur totale : 
500 francs. 

Les personnes désirant participer au concours 
de décoijations et illumina fions, sont priées d'en- 
voyer leiurs norfï et adresse avant Vendredi 10, 
«i la « 1-paternelle des Combattants Roubaisiens », 
43; rue tle la Gare. 

A LIAIOX NATIONALE DES  MI TILL> 
ET   REFORMES 

La ^seHion de Roubaix a tenu dimanche 12 
courant au café l-"rançïu.s, une réunion extraor- 
dinaire au un ordre du jour a été discuté par 
environ   400  membres  présents. 

En 1 absence de Ah François, président : Jour- 
nez, vicoi-président, présidait, entouré du Conseil 
d Administration. 

En ouvrant la séance, le secrétaire présenta a. 
lassenmlee une série de vœux dont plusieurs 
funnt. adoptés à l'unanimité, tels les su vante : 

Que lejs primes mensuelles soient payées inté- 
gralemeiM pour tout le temps accompli pendant 
la guerre aux liommes des classes 15 ù  IS. 

t?n il «SKfnactmisstbie que'tes, hommes; restés 
vnipivtan-emeril en pays occupé-louchent et hé- 
nelfcient. des mêmes avantages que ceux qui ont 
accompli, leur devoir de français. 

<)uo i on libère immédiatement les jeunes sol- 
dats de a classe 1918 qui ont Tranchi le*; lignes 
pour rejoindre en pays libre leurs camarades"des 
ni^s l "s af *"■ avee ^'Quels.ils ont fait cam- pagne, «te., etc. 

I»'nutr;l* vœux furent encore émis, cf. l'assem- 
bk-e décida que le dimanche 26 octobre, tes Muti- 
r'fi.i^i ouba,lx' mys! *»ue ,ou? ips ancieïis com- 
lK.ttanl> se donneraient rendez-vous afin de se 
vndre en groupe à la Mairie de  Roubruk Où ils 

'^TivL">ÇU3
t

pT ;V- le Maire< * q»1 ils remettront le texte exact de leur desiderata. 
Il est décidé également que les vœux seront for- 

mules directement au  Ministre de te Guerre 
a   M.   le  Préfet du  Nord. «-'iiurre 

A, i unpnimité. il  est 

L'agitation dans l'Imprimerie 
LES OUVRIERS VEULENT L INTEGRALITE 

DE LEUR TARIF 
Hier après-midi, a eu lieu a la Bourse du Tra- 

vail, une réimion des plus importantes, dans la- 
quelle LIOCHON, délégué de la Fédération du 
Livre, et MASSOX, secrétaire général du Syn- 
dycat Typographiaue Lillois, ont pris la parole 
et donné les explications les plus étendues sur la 
situation de l'Imprimerie dans toute la France, 
et leur opinion sur la situation toute spéciale de 
l'Imprimerie à Lille. 

Les deux orateurs furent très applaudis, et, 
après leur causerie, si attentivement écoutée par 
uae salle- archi-bondée, les ouvriers et ouvrières 
présents votèrent à l'unanimité-Tordre-du jour 
suivant : 

Lies ouvrières et ouvriers de l'imprimerie, réunis 
ii la Bourse du Travail, le dimanche 12 octobre, 
souala ppésidexico da I,étV» Diiflot, secrétaire général 
îles UtliosTaëtites et Papetiers ; 

ÀT>rès avoir entemlu. les explications si prét-'ises 
du i amaraUe Liochon, délégué de la Fédération <Ui 
Livre, 1 exposé des faits par le L'.aroarade Louis 
Masson, secrétaîiv frénéral «lu Syaadicat de? Typo- 
o-raiphes ex les déclarations complémentalTes au 
cainaoradc Btroutin, secrétaire de. la Section tle 
Uoubnix . 

Déctaçen* être plus décidés que jamais à obtettir 
les légitimes revensiicaOïoas inscrites dans leur 
tarit; 

k~ Dcauient un mantiat ferme à i«urs délégués à la 
Commissi'cm mixte de défendre le dit tarif dans son 
i !Uég-«Ui.té ; 

Décident de se réunir a nouveau mercredi pro- 
chain 15 octobre, paur prendre cofinalssance de la 
réponse patronale et prendre tautes mesures que 
comportent la décision des Maîtres-Imprimeurs ; 

Remercient bien sincèrement le Comité Central du 
Livre "et la Fédération des Lithographes et Pape- 
tiers de l'approbation toiaie et de l'appui matériel 
tl moral qu'Us apportent pour assurer l'application 
de la journée de huit heures et des nouvelles condi- 
tions  de   travai 1 ; 

Lèvent la séance aux cris de : Vive la Fédération 
de l'Imprimerie! 

MASSON ayant déclaré que les Maîtres-Impri- 
meurs se réuniraient'avec les délègues ouvriers 
demain matin, mardi, et que les Directeurs de 
journaux se réunissaient également demain 
après-midi, sous la présidence de M. BOULIN, 
les ouvriers et" ouvrières se sont dorme rendez- 
vous pour mercredi soir, ù six heures et demie. 

Les ouvriers des journaux, se réuniront le 
même jour, mercredi, ;ï trois heures après-midi. 

SYNDICAT DEH EMPLOYÉS DE COMMERCE ET 
DE L'INDUSTRIE DE LILLE ET ENVIRONS 
SECTION DU GAZ. — Mardi li octobre, à G heu- 

res 30, an siège, réunion, des délégués employés. 

TAILLEURS   POUR    DAMES    ET   COUTURIERES. 
—   Réunion   mardi   li   octobre,   à.  2   heures,   à   la 
Ville  de Bruxelles. 

MERCREDI 
SECTION DE L'USINE DE FIVES. — Réunion gé- 

nArale des employés grOMpés, mercredi 13 octobre, 
i 0 heures *«, l, rue Aristote, a FiTes. 

Ordre du jour : Compte rendu d'action. — Examen 
de la situation et «les mesures à prendre. 

Le   Secrétaire  général  :  A.   BAUX. 

1HMANCHE 
M#DELEURS EN FER. — Réunion dimanche 19, 

à D heures 30, 23, rue de Fires . 

Excès d'Acide Unique 
•►iES^JSPil?  «u«t.   «5  »n  poison 

îeste en c»ces. La bonne 
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et 

ACRESSION   NOCTURNE 

rahV fi»ï!' 1°Ps
r?

nnor- c2 anà: m.-nuisicr, deman- 
Rouen, cour l^révo^t,  g, 

e cnqûéle est ouverte. 

ACCIDENT DE TRAVAIL 
Tandis qu'il   iravaiilnit samedi  soir 

LE  PREMIER  AVERTISSEMENT : 
MISE A L'INDEX 

Le iour oii fuf envoyée celte lettre au secré- 
laire du Syndicat patronal, les ouvriers du Bâti- 
i-ient, réunis, décidaient la « mise à lrndex » 
de tous les chantiers de la région des trois villes. 
dans un ordre du-jour que publia le « Réveil du 
Nord ". Par cette mise à, l'index, mesure préven- 
îtve de l'action strprème. les Syndicats enga- 
«e^i^nt tous les ouvriers des contrées voisines ;i 
refuser tout travail dtns la nôtre jusqu'à solu- 
tion définitive du conflit. Les ouvriers, qui quit- 
tèrent te travail, ne se réembauchèrent pas. Des 
ouvriers belges cessèrent en nombre de venir. 
; En même temps, les trois secrétaires syndicaux 
faisaient circuler dans tous les Syndicats régio- 
naux l'avis suivant : , 

AUX SYNDICATS FEDERES DU BATIMENT 
Devant un patronat avide de gains et jamais 

satisfait des bénéfices réalisés, les syndicats de 
IVOUBAÎX, TOURCOING, HALLUIN et environs, 
viennent de décider la mise a l'index des loca- 
lités précitées. Cette décision est motivée par le. 
l'efus de nos patrons de faire droit à «nos reven- 
dications, cependant si modiques : 2.23 l'heure 
pour les quattfiés. et 1.95 pour fes aides. Ne vou- 
ïa,nt pas de pertes de temps au moment même 
t.i"i la main-d'œuvre du Bâtiment se fait rare, 
pous venons vous demander de bien vouloir 
•tous renseigner sur la situation de votre loca- 
lité, en remplissant la circulaire ci-jointe que 
Vous voudrez bien nous retourner le plus tôt 
possible. 

Vous pouvez être assuré que vous rencontre- 
rez en nos camarades expatriés momentanément 
iout le dévouement à l'action syndicale. 

Par la même occasion, nous vous demandons 
te bien vouloir informer les ouvriers de votre 
localité de ne pas se diriger sur notre région 
£"ils en étaient sollicités par nos patrons. 

Dans l'attente de vous lire, recevez, camarades, 
pos salutations syndicales 

Les Syndiqués du Bûtinlent 
0e Roubaix,  Tourcoing,  Halluin. 

CIRCULAIRE 
t. Quel est le prix à l'heure payé aux ouvriers 

fin Bâtiment ? 
s». Combien d'heures fart-on par journée de 

y avait ï ,   ,   , 
3. Quel est le prix du logement et de la pen- 

jion ?   • 
S. Quels sont les noms et adresses des pa- 

frains ? 
Le Syndicat patronal répondit, une fois en 

ro*e..., qu'il allait répondre, et ce. sans faute, 
«our le 7 octobre. Le 3, une réunion ejit heu. 

^Ar&ls^n^fés îâtà.^On'n^uM 
.dernière promesse patronale. Sur l'avis des se- 

i&r*eS»M*SftS±8rit blessé 
craïTi l ,u}n  »?rtw, c?ntllsions Ihoraciques et on 

qlnl   ait  plusieurs  côtes  fracturées. 

ALLOCATIONS    MILITAIRES 

— 

Au  Ravitaillement 
»i   nJ^înte île c,w«ssur€s nationales 
et   américaines,   de  repos  et   de  fatigue 

13, rue des  Fabricants 
Lundi 14 octobre,  14e secteur, jaunes. 
Mardi !.. octobre, 14e secteur, vertes. 

^Mercredi  IC octobre,  retardataires du  lie sec 

\?}*à\  U. "^obre, 13e   secteur, jaunesj 
Vendredi   18 octobre, 15e secteur,  vertes. 

leur"11    i     9 octobre>  ''otardataires  du 

i-:  magasin  de vente  est ouvert, lous Ie= 
le rnatui^ de 8 à il h. 30, et le soir   le ™ 

S^ munir de la carte de denrées.' 

Chacun sait aujourd'hui que nos collègues (des 
deux sexes) employés a la reconstitution sont 
mécontents du sort qui leur est fait ;'i dater du 
ter novembre si on en croit un ordre de service 
et les notices que les intéressés ont été appelés 

L^J^clans certains services- tout au moins, à approu- 
ver de leurs signatures. • 

Nos camarades se plaignent amèrement de la 
façon arbitraire dont ils sont traités, quaïid aux 
conditions de travail. 

Ils constatent dans l'œuvre entreprise, contre, 
leurs intérêts, une telle désinvolture qu'ils soup- 
çonnent l'intervention occulte d'autres manitous 
que ceux de la reconstitutign et songent que le 
moment n'est pas pour dormir sur leurs deux 
oreilles et soutenus par leurs camarades du com- 
merce et de ndustrie dont les intérêts sont les 
mêmes, s'apprêtent à mener une action intensive 
iusqu à ce que satisfaction leur soit donnée. 

En conséquence ils» uivitent tous eurs cama- 
rades de la reconstitution à ne pas hésjier do 
venir leur prêter main forte en assistanf nom- 
breux à la réunion de ce soir, au siège du'Syndi- 
cat des employés. 28, rue de Fives. a Lille. 

Pour   le   Secrétariat   :   A.   BAUX. 

|5c   £GC- 

j"!'.irs. 
a 51i, 

FÊDEKATIO.V INDUSTRIELLE 
ET  COMàiEgCIALE 

DE BOUBAIX-TOC^COING 

Heures d'ouverture des gares. -- Réquisition, 
françaises.. — Retraites Ouvrières — La «pFsVlàra- 
rion industrielle et Commerciale de RoubîJix-aY.'ur- 
coing » vient de recevoir une lettre de M. EWlieuv 
Mnvtstre • de la Reconstitution IiKlu=.tri«ile, : disant ! 

« Mon cOMégne. le Ministre Ues Travaux Publics à 
qui i avals Ngnalé, sur votre demande, lejs incon- 
vénients résultant de l'ouverture des gares|pendant 
huit lieuwss s^deœent vient dé me faire coanetwe 
«ue des dérogations au décret du 31 julUet 1919 se- 
ront a-atiiirc-seees tontes les fois qa'tl seiii néce» 
saire et dans  la limite des  possibilités ». 

L» « Fgderation Industrielle et Commerciale de 
Roubaix-Tourcc ing .. ROHS prie de cemmaioiqner 
également le texte de la loi qui vient d'être votée 
déflnitivcmmî par le Parlement : « Les habitants 
des ca.vsj enrabis ou oacnpés, frappés de réquisi- 
non par lç; autorités militaires françaises avant 
î iTLTasioa ou 'occupation, ont droit ans intérêts à 
5 o:o des sommes à eux dues ;i partir du jour*le la 
livraison ou de la fousuiiture des prestations requi- 
ses. Ces Intérêts cesserosn de courir * trois mois 
aprfts la pramtrtgation de la paPésepte loi ». 

lâLlLn. la Fédération oou3 dc-wo^e de rappeler 
quo iss assurés qui oi*t été <■ envahis ■> et désirent 
hêuêfif ïer de- fli*pc9-h-.;f>Es <le la. loi du 7 avril îSis 
;r.-iiaites cuv-rlelres) doivent remplir pour le 4 
octobre, au plus tarçj, les formalités prévu-s dans 
le '\''<w du 1er arrH 19t^). Ùtfit le texte a «e ea- 
vo-yé à   tf-ns ses adhérents. 

DANS LA METALLURGIE 

Le syndicat de la métaJlurgie de Lille et des 
environ» s'est réuni hier en assemblée générale 
à Ja Bourse du Travail, sous la présidence de 
Gruridrich, qu'assistaient les membres du bu- 
reau. 

L'assemblée -avait clé surtout motivée par la 
révision de la convention du tû juin, qui expire 

Je .îi octobre prochain. 
Après   une  discussion  serrée   sur   le   nouveau 
•ème  à   présenter,  on  étudia   la  question   des 

apprentis,   ainsi   que   celle   du   syndicat   obliga- 
toi 

Or\ désigna enfin les délégués, et une non 
vellcVrénnion sera provoquée sitôt après la réu- 
nion (de la commission mixt.-> pour le compte- 
rendu^ dej cette réunion aux membres du syndi- 
cat 

Au kuiet des dérogations, il a été décidé qu'au- 
cune dérogation à la loi de huit heures ne aé- 
rait admise, sans avoir passé   par  le   syndicat. 

L'assemblée a décidé de ne chômer que le. 
lundi,'de la SainjttEloi. 

Le camarade Devernay^a donné ensuite nn 
compte-rendu des décisions prl es au Congrès de 
Lyon ou sn.j.?t de la loi des huit heures. 

Le syndicat s'est enfin élevé véhémentement 
contre l'emploi de prisonniers allemands par la 
compagnie cotonnicre de Pérenchies. en Pîmpla- 
cement de ioo ouvriers congédiés. 11 espère que 
Ja C. G. T. et les élus du Parti interviendront 
pour mettre un terme à cet emploi injustifié de 
la main-d'eeuvre allemande, qu'il considère com- 
me, une  manoeuvre provocatrice 

En fin de séance, l'assemblée a volé un don dé 
i5o francs pour le monument Ghesquière et un 
de "io francs pour le monument Jaurès. 

C.nCZ LES  EMPLOYES 
DE   LA RECONSTITUTION 

Convocations 

ALJOLRD'HLl 
SYNDICAT DES E51PLOYÊS DU COMMERCE 

RT DE L'INDUSTRIE DE LILLE ET DES EN- 
VIRONS   28, rue de Fives, LILLE. 

SECTION DES EMPLOYES OE 4.A RECONSTITU- 
TlOtl. — Tous les employés, bureaux, magasins, 
surveïlla'nr.e sont invités à ne nos manquer d'assis- 
ter à la reunion organisée a lenr Intention ce soir 
lundi, à C heures 30, axi siège. 28, rue de Fives, à 
Lille 

L'ordre du jour appelle : 1. Conununlcatio.n d'une 
lettre réponse. — 2. Examen île la situation et dé- 
cisions a prendre. 

La présence du plus grand nombre des intéressés 
est nécessaire à cette réunion. Il y va ,d« l'intérêt 
général. 

f Le Secrétaire : A.  UAUX. 

SYNDICAT   DES  TAILLEURS  ET  SIMILAIRES 

— Lundi 13, grande réunion extraordinaire de 
toutes les/sections. 

Ordae <rd jour : Compte rendu des démarches qui 
seront faites prés des patrons pour la loi do nuit 
heures. 

Presemco ir*dispens3blè-. Des décisions graves pour- 
vant être prises. 

SYNDICAT OE LA CARROSSERIE DE LILLE ET 
ENVIRONS. — Le syndicat de 1a carrosserie fait 
appel à tons les ouvriers de la Cort^ration pour 
assister à l'assemblée extraordinaire, gui aura Heu 
Hindi 13, à & heures 30. i la Vttîe de Bruxelles, rue 
du Molinei, 10. A cette réunion, il sera pris de* 
décisions   très   importaïues. 

SYNDICAT DES OHICORETIERS. — Les ouvriers 
et ouvrières de la Chicorétarie sont invites à assister 
à. Ja rtanion. «roi aura tlea lundi 13, a 7 heures du 

PARTI SOCIALISTE 

L'Action Socialiste dans le Jîord 
La Commission Adnvnlçtrritive de la Fédéra- 

tion du Nord s'est réunie, au Bureau Fédéral, ^8. 
rue de Five.i, à. LiLe. Le citoyen Piei'pont pr>'^i- 
dait, étaient présents : Bandues, Coppeaux, Cou- 
teaux, Deldry, Dujardin, Frey, hignels, Lebas, 
Minot, Uagheboom, Salengro. Excusés : Laure 
D;ivroux,   Plet,   Saint-Veirant,   Sarot. 

\ higt-deux meetings seront orgnaisés souil- 
les auspices de la Fédération. Ils se tiendront 
dans les grands contres du département et assem- 
bleront les électeurs dô tonte région. Trente deux 
orateurs du Nord prendront la parole à 'ces de- 
montrations qui auront lieu à Dunkerque, Ha- 
zebrouck, Lilie, Roubaix, Tourcoing, Armentié- 
res,'Seclin, Douai, Orchies. Somaiu, . alencieu- 
nes, Denain, Saint-Amand, Condé, Cambrai, Cau- 
dry. Le Cateau, Solésines, Avesnes, Maubeuge, 
Founnies, Le Quesnoy. 

Le meeting de Lille, marquera le début, df» la 
campagne. Les leadeis du Farti "et- du groupe 
socialis'^p au Parlement seront invités à prendre 
ia   proie. 

Le Bureau Fédéral invitera les sections' à se 
réunir en congres, d'urgence, pour procéder a 
la désignation des candidats aux élections can- 
tonales. 

La Fédération du Nord complaît, te 10 oclo- 
bre douze mille six cent cinquante huit membres. 

Aux Electeurs 
Nous rappelons aux électeurs qui n'ont point 

obtenu leur inscription sur Jes listes électo- 
rales dans les délais-impartis par la loi, soit 
par suite d'évacuation ou rentrée les ao jours 
écoulés après la démobilisation, qu'ils' peuvent 
l'obtenir depuis le 5 octobre, suivant les ter- 
mes de la loi promulguée lo 4 octobre, ainsi 
conçues  : 

« Il est. ouvert, pour les demandes en inscrip- 
tion suc les listes électorales de l'année ro'3» 
un délai supplémentaire de quinze jours francs 
qAii courra du lendemain de la promulgation 
de  la  présente   loi   au  Journal  Officiel. 

» Il sera statué sur ces demandes, conformé- 
ment a la loi du 7 juillet 1874 et tant par les 
décrets du 3   février i85i  ». 

Conséqueniment, nous aviosons les électeurs- 
qui  doivent  se faire inscrire  : 

L'article 83 stipule : « Sont inscrits sur la 
liste des électeurs, tous les Français âgés de. 
si ans, jouissant de leurs droits civils et politi- 
ques et n'étant dans aucun cas d'incapacité 
prévu par la loi. Qui ont. leur domicile réel 
dans la commune ou y habitant depuis six 
mois au moins ». 

Sans rappelée les fermes des articles 103, 
io/î et i53 du code, civil, ceux non inscrits et 
jouissant des droits prévus, doivent se rendre 
à la mairie, surtout en qualité dV^vacué rentré 
et militaire démobilisé, déclarer faire élection 
de domicile en prouvant la résidence effective 
(quittance de loyer ou autres pièces), retirer un 
récépissé de déclaration et demander leur ins- 
cription sur   les listes électorales. 

F.n cas de réclamation justifiée, des camara- 
des se tiendront en permanence, 3s, rue de la 
Clef, à partir de dimanche ia Jusqu'au 19 in- 
clus et tous . !os jours de la semaine, de 3 à 5 
heures de l'après-midi. 

Tour la section lilloise du P. S. 
G. DELDRY. C.  SAINT-VENANT. a 

R  MARQUETTE 

LA REIMON DE LA SECTION 
L'OC très importante réunion de. la pection s'àst 

tenue hier en plein air sous la présidence du 
citoyen Vcrtrieste, secrétaire du groupe qu'assis- 
taient le trésorier et les membres du bureau 
ainsi que lo citoyen Blanquart de La .\fade eme. 

Le citoven Huvghe prit la parole et exposa :a 
situation "du Parti. Son discours très documente 
fut vivement applaudi. Salengro après lui dénon- 
ça les manœuvres parlementaires pour le sec- 
tionnement il fit un vibrant appel à 1 union de 
tous pour le triophe des revendications ouvriè- 
res et de l'idéal du prolétariat. 

Cette réunion dura p us de deux heures, plus 
de 250 personnes  v assistaient. 

Allons il y a qnêlnue chose de changé a Mar- 
quette où en 1914 sévissait encore dans toute sa 
rigidité la plus impitoyable dictature patronale et 
réactionnaire. 

Bravo pour les camarades de Marquette. 
.    ■*>».  

rflrJanClnantesdans le bas du do* et W 

dans leî jo^tures de?'^tl0nS;  Se cr,st»»ise 

I'artério-sclérose   L«   pnï    p u? dispos* à 

fir^s%tio„rP^îT°ntprévenir des néphrites 

20 fr. les six boîtes. nm\ a./M la .boîte, 
boîte, ou franco Pïr Ça

l posteVl ,&ÔP>far 

tnaçie... 25. rue sUt-Fe^inSnaV Parf/hT?)"' 

TOURCOING 
LE GRAND MEETING SYNDICALISTE 

DES CHF.M1XOTS 
f.r meeting-syndicaliste, organisé h:;'i- après- 

midi dans la sâile de la Maison du peuple, par 
le Syndicat des cheminots de Tourcoing., a réu- 
ni plus d'un millier de syndiqués do tonlc, rop- 
porations. 

Le seerctaire générai de l'Union des Syndicats 
du réseau du Nord, M. Desoblài, fit d'abord rfn 
e\posé-de l'Action Syndicale d* après avoir en- 
visage lu situation iinaiieièie du personnel, dô- 
masqua. la résistance, des compagnies à l'appli- 
cation de laUtd de 8 heure». Il termina par le désir 
forme..- de voii- ia l'cdérnlion ivvtiidiquer cette 
ajiplication   intégrale. 

M. Bidegaray, secrétahe gênéi at de la Fédé- 
ration des cheminots démontra la nécessité de 
la naturalisation des chemins de fer et fit part 
gg son espoir dans faction internationale des 
l-cderations, pour taquelîe ii ii-a en Amérique le 
18  courant: 

Le. brillant orateur obtient un succès considé- 
rab.e. 

CYCLISTES,   OU\T»£«  L'ŒIL I 
y   L'administratiori  des ponts et chaussées r^pnell» 
XîPVil  est iwtendit &ux   cyclistes  de ciTculeir sur  la 
Nouveau Boulevard afllauTS que sur la piste cyela 
ble. Des procès-verbaux seront dressés à la cliwï* 
des   contrevenants. 

I.NE   ALTO  CONTRE^ GARDE   S05F.IL 
Hier, vf,is 4 heures 45 <tu soir, un* voitnxett* 

Peugeot, conxruite par le saSEtât FeTnantl Dttbos. itt| 
Se génie du pruc téléphonique, à Fire*. -accrocha 
an passage le garde-soleid Ou tar Chagnot,  1, piac^ 

r U'e et a» fit paver une seconde fois la sgsgjDe Ss 
io5 francs'. 

Dès que M. Dolesalle apprit qn'il «Tait patyô 
deux fois sa livraison, il porta plainte à !& po» 
lice, qui recherche cet escroc. 

AU   MARCHÉ DE  WAZEMMES 

Mme Prévost, habitan* 22, rue Rasnail, étaîftk 
venue faire des emplettes au marché «Je VVa- 
^emrrtea^,,Sxtu4ain,   eMe   constata   qu'un  pi<k- 
pocket lui avait «  refait » soi} porte-monnaie 
contenant 80 francs. 

Le commissaire de police enquête. 

UNE  BACHE   OUI   DISPARAIT 

M. Edouard Thvbaut, tailleur de- pierre.*, G-?* 
lue de Douai, avait déposé une bâche verte, an 
\ mètres de long sur a d? largo, dans un immeu- 
ble rue de l'Orphéon. Quand il voulut ta repren- 
dre, il constata qu'un voleur s'en était emparé. 

Plainte  a  été "déoosée à   la  police. 
UNE BONNE INDELICATE 

La nommée Marie Flam-nt, 34 ans, cuisinier» 
à l'Association de Protection des Jeunes FUIes, 
rue de la darw, 5o, a quitté furtivement «on 
^mploi, en emportant un certain nombre d'ob- 
jets  ne lui appartenant pas. 

La ^police  la  recherche. 4| 

Les disparitions 
TN VIBILLAftD 

T.e sieur Delserez FloTimond. R9 ans pensiûnaatra 
«1 l'Hospice Général. Quai de iA Basse-Dente n'ai 
pins paru a cet établissement depuis le 8 octo&i.» 
«Je.Tiiier. 

A son dépaTt. rt était vêtii de Innifonue blei» 
des pensionnaires  de- IIJospj.ce. 

UN ENFANT 
Le jeune François Bruylout, demeiarant, 138. rua 

de JuUers. a (pritté le domicile paternel le 10 octo- 
bre dernier, au matin, et n'est plus reparu depuW. 

il était vêtu d'un complet veston gïis noir, caa* 
quetto  grise  et chaussures à  lacets. 

B'iiour. 
Les   dêgats  sont iraiement   matériels. 

Au   Ravitailleraient 
Semaino' du 13 au 1R odobre. — Puis 1 Si- 

rafé vert ou café torréfié, 1.10; sucre, 0.70 ; lait 
(1 IiQïle. par personne), 1.20 :farine 'N'estlé 1 
hoite par famille), 2.10; saindoux végèt'aï," 1.50'' 
sei, 0.20. Rjslourae de vie chère. 2 fr. par nor- 
sonne. >\    ■ ■ • - '.•"    ■'   ' 

\T?Û0g DE VETEMENTS, LINGERIE, 
CttAI ;%SL'PES 

Une vente de vin rou^e aura lieu au Condiîion- 
nement.^place^Sébaslopol ; 1  litre fiai4 personne 
pour 1 fr. 75. Lundi 13 octol secteur 4 carte 
erises, numéros pnirs de s a 9 h.: carres -ni ■irsc- 
impair.s de 9 à 10 h. ; cartes roses,'fHSrrs 'de 10 ïi 
11. 11. impairs de 11 à 12 h. — Secteur S, cartes 
grises, pairs de 2 à 3 h., impairs'de 3 ù i h. ; 
cartes roses, pans do i a 5 h., impairs.de 5à0h. 

Aux   Amicales,  nie du Ha/.e   : vente  de vête- 
ments d hiver, linegiie et chaussures. — Lundi 
mardi   mercredi et jeudi de chaque semaine; de 
S h. 30 a il h. et de 2 a t h. 30.        "   

\ente de. caleçons, camisoVis. ^han-duiis oî 
enaussures ainsi que liagei-fe et vêtements d'ea- 
lants. So munir d? la carte de .ravilaîllemeiàf. 

VENTE DE TOILE DE COTON BLEUE 
La Chambre de Comerce de Tourcoing fait sa- 

von- au publie que ICO.OOO mètres do toile de 
coton bleue, provenant de l'Intendance-Miliiai* 
rr> dr> Pans, sont à vendre par lois do' .TOtï ta 

Qn peut  examiner les échantillons  au  Secré- 
tariat de la Chambre de Commerce.    .. 

— mim 

-BIS-BÏÏLBJES 

t m BSaa Êfiia 8W». r,Arnould-fle-v'uez, Lille, avance 
L! ulCo'LllC IPS fonds pr acheter dans les magasins 

__— ^t».—1 ■ 

Manifestalienî, Réanions et Conférences 
MERCREDI 

JEUNESSE SOCIALISTE LILLOISE. - Réunion 
générale de ta Jeunesse, mercredi 15 octobre 1919, a 
s heures piviciseB du soir, au stdffe. 42. rue d'Arcoie, 
estaminet de la Galté. 

Les membres de la- Commission se rétiniront mer- 
credi 15, a î Heures précises, au lien de lnndi 13 
oefobre. 

JEUDI 

DANS LE BATIMENT 
SECTION DES VITRIERS. - Vu la Quantité con- 

sidérable de travaux â effectuer comme vitrerie, 
lous les ouvriers vitriers, syndiqués et non syndi- 
qués, sont pTiés d'assister â l'assemblée qui aura 
lieu exclusivement oour eux le Jen&l 16 octobre, à 
s heures, r,î, rue de la Clef, siège mi natiment. 

Ordre du jour : Mesures urgentes o iircndre pour 
la défense des  intérêts -de la c-3Tporaîion. 

^M 

LI BRE-VENSEE 
LIBRE PENSEE SOCIALISTE « LA LILLOISE » 

L'assemblée générale' uimesttieUe airra lieu fe 
dim^ncne 12 octobre, à c heures, au siège, 49, rue 
de Poids,  «  A   Versaiâles ». 

Ordre du jonr : Paiement des cotl»a-tions, siod:- 
ficaUons aux statuts. 

U GUIDE MASSON 
COmatwC  HOSC, est toujour. 

WDICATEUn 
&, THAtNS 

est toujours en rent« p»rtout 
couplet. Cootleat leaRu<w*i 

imUÉttm. TTM» df*r» 

de vie obère 
Dans le tout de reconsUtner mort, modeste 

mobilier, qui fut pas mal « amoché » pendant 
la guerre, j'allais faire un tour à L..., com- 
mune des environs de Lille, où une vente pu- 
blique de,mobilier était annoncée. 

Mais je dus renoncer à mes prétentions en 
constatant que le prix des meubles atteignait 
io triple de lenr valeur, :"i l'êiat neuf, avant la 
guerre ; cependant, des brocanteurs les ache- 
taient et ils les revendaient sans doute le dou- 
h\$ de leur prix d'achat. 

Ne voulant point renirer chez moi bredouille 
je me' décidais à. mettre, une surenchère sur 
une modeste glace de cheminée que je n'ob- 
tins qu'à 19 francs. 

Je payais donc 19 francs plus 10 %'de frais, 
soi! au total • 20 francs 90 J'allais entrer en- 
po-ssession de l'objet acheté, quand ■ î Pardon, 
monsieur, — me dit le crieur, — il y a 2 % 
à me payer pour frais de criée », Je'dus en- 
core donner 0.40 centimes pour pouvoir- avoir 
ma $lace et j'alais l'emporter quand, avant 
qu<-* *}e puisse la saisir, un loustic, ■ qui se 
trouvait là, s'en était emparé, et tin autro me 
fnippait sur l'épaule, en me disant : «_ Mon- 
sieur;, il y a 0.25 cen'.imes de commission- 
naire ». 

Bien que rien dans la mine des deux bons- 
hommes puisse indiquer qu'ils étaient com- 
missionnaires, je me mis à discuter avec eux 
en lefur faisant remarquer que je n'avais pas 
besoiji de commissionnaire pour porter ma 
glaco. lia me répondirent que c'était de l'ou- 
vras^ « faite » ef. cju'ils réclamaient cinc sous 
pour avoir porté la gîaee de la maison à la 
tarie où elle fut vendue. 

le rn'inclinais encore et t'ai encore sorti cinq 
sou . (de ma poche. Mats là-dessus, j'ai empoi- 
gné nia-glace er; je nie suis sauvé comme un 
voleur, car j'ai vti le coup que si j'étais resté, 
il aurait fallu encore payer le gards-champé- 
lr;i et une tournée générale à .tous le? nssis- 
fants. GEDé. 

Publication Légale 

àsscciittu dis Bifriirs M«9iisiers-C!«rp«itl«rs 
DE  LILLE 

Les^ Actionnaires de la Société Anonyme 
« l.'Egalité » sont eqnyoqués à l'Assembléa 
générale extraordinaire qui aura lieu la 
Dimanche 26 Octobre 1919, à 16 heures très- 
précises, a la «'Ville de Bruxelles » 19, rue du» 
.Mo.'inel, à Lille. 

ORDRE OU JOUR 
t' Lecture des Statuts ; J 
*» Nomination des Administrateurs ï 
3' Nomination des Contrriissaires de surve* 

lr.net- : * 
"^"Règlement d'intérieur. 

L;iIcTJe_li)jûctQbre 19'ia. 

-   --   - L« Conseil d'Adminisrratien; 

COOPERATIVE DE CHmBNS 
d'HELLEMMES et Environs 

SIEGE SOCIAL : IIELLEMMES 

~éJ;n?, mer»ibr.es de la Coopérative de Châr&oRi 
dileUeinmes et environs., sont invités à as-iâten 
a lAssemblée générale extraordinaire, qai uur«ri 
Ux-ii le dimaiiche 2(i octobre, à 10 heures précis*» 
tntmaUn...salle \auban, 110, rue Sadi-Li.rnM. 4 
llellemiaes, -  .        ' 

Ordre du Jour : 
Jsittrrjtion morale de la Société ï 
Situation financière ; 
Etee(iï>n de deux  membres  à  la  Commission 

administrative ; "^ 
- fi*ec-«en-tmm—memlDre à la Commission d« 
contrôle ; , 

UuesLions tli verses. 
,                                 _           r V COMMISSION. 
 ~— -**+~ . 

Efndes de M« DUPONT  et M1RLAND, notairssi 
à Samer (Pas-de-Calais). 

PONT-DE-BRIQUES 
ÎTi 3 Kilomètres de ' Bûulogne-sur-MerJ 

Vente Publique de 

600 Chevaux 
El   MULETS 

PROVENANT  DE L'ARMCE   BRITANNIQUE 

- Les VENDREDI et SAMEDI, 17 et 18.courant. 
Au comptant et i %. • 112OJ 

SAS 

Offres & Demandes d Emplois 
COUVREURS. — Ouvriers sont demandés ± 
•Xeuve Dupuis, rite Saint-Sauveur, 55.   " ' 
s — mtm . , 

?-'^r(1>:raanîie,,,a OUVRIER ZLNGUELR, 50,  ruer UlisLï,    LILLE. ^57^ 
—— : :  ^1» s  , , , 

CONFECTIONS.— On demande de Bonnes H« 
nisseuses pour pantalons drap, 2, rue du Bleu- 
Mouton,   LILLE. 39^ 
—;—: <i»  i  

LcLEBART La -Filature 
dispose    de   places 
CHU HS. 

ALLËT,   Esquermes, 
pour   PREMIERS   RATTA* 

1W2S. 
m*^  

On  demande COLPELRS et  L.NTREPRFINELR"* 
pour vestons, pardessus et pantalons. FAYIEft, 
27,  rue  J.-J.   ROLSStAL". l%tt 

*t>» 

-*♦»» 

Les voleurs 
sont partout 

TREUTE MILLE FRANCS DE TISSUS VOLES 
RUE   DE  LA   QUENNETTE 

DinSanche matin, le veilleur de la màisdn 
Buisset. Tissus, G, rue de la Quennettc, s'est 
af.erç!ti que des malandirins s'étaient intxqdiulÀ 
dans J'immeuble et avaient emportés 29 pièces 
de ti-§sus, estimés .renia mille francs environ. 
Pour opérer, les malfaiteurs ont fracturé un 
soupirai! donnant sur les ruines, vers, la rue 
Faidherbe_ et, sont çortis par la grand porte, 
donnant rue de la Q^ennétte don^ ils n'unt eu 
qu'à tirer les verrous. 

Le gardien, couchant au deuxième étage, n'a 
rien entendu, ne plus, il est facile He. guetter 
les allées et venues dans cette maison par les 
baies vitrées donnant sur les escaliers. 

L enquête commencée n'a pas donné de ré-- 
sultat quant à présent. 

UN ESCROC 

le pour escroquerie n éié déposée par 
iul Defe&aUe, nr> ans. industriel"ù.Lille, 9-3, 

rue des Postes, contre le nommé liotper, sans 
domicile connu. T. 

Bptger avait livré à l'aleLer de M. Delesalh?, 
: rite dés Postes, 100. pour une somme de ioa.fr., 
j des copeaux qui lui furent immédiatement payés, 
t     U se présenta- ensuite au sa de la rue préci- 

rwm 
M. Paul 

rlft^^ % ^/"g'^T p   ans   même   maison, 
reperche poste de confiance, préférence quar- 
tier de Wazemmes. Hautes références. «'adresse« 
4, rue des GRIMAREST, au 1«\ 1959. 
 —■— «i» . 1 ~ !— 

BELGE, démobilisé, français, flamand, anglais, 
connaissances pratiques étendues dans métallurl 
gie, études industrielles, cherche situation coni, 
pagnie mines ou établissement industriel '—i 
Prendre adresse au bureau du journal.       1951 j 
 ■ —»»- .  

^M" ^Sïï™i!e tles oovrters CHAUDRONNIERS 
EN CUIVRE, principalement pour la petite 
chaudronnerie. — S'adresser : 19, rue dn Rem- 
part, A Valenciennes. .* 110;"S' 
 —     <ts» .—i— _ ' 

On demande bons MONTEURS ELECTRICIENS. 
— S'adresser, dans la matinée, à" M. UANON 
ef. C*», 231.- boulevard de la Liberté, Lille.    1945^ 
 . , . -mt*. .—.  

Ci: demande de Bons MOULEURS DE MECA- 
NIQUE. Salaires élevés Cantine à 1 usine. - 
Ecrire avec références- à la Compagnie des Hauts- 
Fourneaux de Chasse,  à  CHASSE (Isère).      637„ 
 j E .    ^>»       ;  

CHAUFOURNIER. — On demande Concierge sn- 
cl.util bien cuire la chaux grasse. Logé, enauff-'- 
et jardin. Références exigées. — S'adresser ;u 
M. BLLTEL, S0, rue Cro»:.-St-Firniuï. à Amiens. 
 :    e»e» . j ;  

FENDEURS   et.    TONNELIERS   sont   demandés. 
.chez WARTELLE, à Bouvignies, prés îMàrclden-» 
 . ^*«. _  

On  demande  des, 
rue de ia CARE,' 

5LELRS   chez   FLERONf, 
?P.LV. — Bous saiaires. 

TAU-I-EURS. — On demande appiéceurs el. culof. 
tiers, riiez Jules et Henri MINET, 07. rut 
fcaxjL'ERMOISE. J;K5. 
 r—! '—■—»»■ —  

CHAiFIEllt   n'AITOS-«lAWI«\S.  32   ans,   de- 
mande  place,   ayant   conduit  2   ans  à   l'armée, 
possédant permis civil. S'adregser rai écris 
l'r-^ÏIF?^1^  ^EFEBVRE, à LA .MA0KI.E1NI:- 

1 

jm 

PARA^LLIES.   - -La Sîlïon   notT»V, V^3.   ru» 
GAMBETTA. demande bonnes ouvrières. Tr»v*fl 
au moteup, ises. J 


